PARTAGE DE LA PAROLE

Mercredi 28 avril 2020 (III semaine de Pâques)

Fête de Sainte Catherine de Sienne, co-patronne de l’Europe

« Le monde aime l’orgueil. Dieu aime l’humilité ».

(Méditations de sainte Catherine de Sienne)
Lecture de l’Évangile selon saint-Matthieu 11, 25-30
En ce temps-là, Jésus prit la parole et dit : « Père, Seigneur du ciel et de la terre, je proclame ta louange : ce que tu as caché aux sages et aux savants, tu l’as révélé aux tout-petits. Oui, Père, tu l’as voulu ainsi dans ta bienveillance. Tout m’a été remis par mon Père ; personne ne connaît le Fils, sinon le Père, et personne ne connaît le Père, sinon le Fils, et celui à qui le Fils veut le révéler.
Venez à moi, vous tous qui peinez sous le poids du fardeau, et moi, je vous procurerai le repos. Prenez sur vous mon joug, devenez mes disciples, car je suis doux et humble de cœur, et vous trouverez le repos pour votre âme. Oui, mon joug est facile à porter, et mon fardeau, léger. »
Méditation

La longue lecture du discours du Pain de Vie est interrompue aujourd’hui pour commémorer une sainte italienne du quatorzième siècle : Sainte Catherine de Sienne. La Liturgie de ce jour nous fait contempler l’œuvre de Dieu dans cette humble femme : analphabète, elle est devenue Docteur de l’Église –la catégorie plus haute pour désigner les saints- ; elle était une brave femme qui a joué un rôle important parmi les puissants du moyen âge –y compris le Pape auquel Catherine donnait conseil ; une chrétienne qui s’est consacrée au Christ depuis son bas âge ; une jeune fille qui a souffert les conséquences de la Peste Noire et qui s’est dévouée pour le service de plus pauvres et malades. Sainte Catherine n’a pas vécu beaucoup temps : il l’a suffi 33 ans pour marquer l’histoire de l’humanité, l’histoire de l’Église et pour continuer à nous inspirer à nous, chrétiens du XXI siècle.
En cette vie remarquable, nous pouvons y lire quelques notions de l’Évangile qui nous servent de méditation :

· « Ce que tu as caché aux sages et aux savants, tu l’as révélé aux tout-petits » : La révélation de Dieu a été toujours mystérieuse pour l’homme. « Mystérieuse » ne veut pas dire obscure et impénétrable, mystérieuse parce qu’elle est plus grande que la raison et échappe à la compréhension intellectuelle de l’homme. Dieu a toujours voulu établir une relation d’amitié et de proximité avec nous ; mais pour que nous puissions arriver à sa rencontre, il nous faut avoir le cœur d’un petit, sans ambitions ni prétentions d’enfermer Dieu dans une idée ou théorie. Un cœur prêt pour écouter et accueillir Celui qui nous parle en premier. Ce cœur petit en cherche plutôt aimer et se confier que comprendre. Ce mystère a été compris pour la petite Catherine qui voulait appartenir définitivement au Christ depuis son enfance. Comme un cadeau de Dieu pour son rattachement à Lui, elle a reçu la « science infuse », c'est-à-dire, l'assimilation brillante et profonde de la Vérité Divine contenue dans les Écritures Saintes. Cette dernière fille de la fratrie n’a pas eu d’études ni diplômes mais elle a laissé pour des générations de chrétiens des écrits, méditations et prières qui reflètent une sagesse surnaturelle. Avec les paroles de Jésus, nous pouvons louer Dieu car Il a toujours manifesté que la Sagesse du Ciel n’est comparable à l’intelligence de plus documentés de la société, de ceux qui ont beaucoup de concepts mais qui ne saisissent point l’essentiel de la vie.
· « Personne ne connaît le Fils, sinon le Père, et personne ne connaît le Père, sinon le Fils, et celui à qui le Fils veut le révéler » : C’est un beau programme de vie chrétienne. Le centre de notre foi est le Christ incarné, mort et ressuscité pour nous. En Lui nous pouvons comprendre le projet de Dieu pour l’humanité : la Vie abondante, l’Amour sans mesure, la Joie inépuisable et la Liberté face au bien commun. La connaissance du Fils nous fait découvrir le Père, au point de désirer vivement demeurer toujours avec Lui. Sainte Catherine a désiré demeurer avec Jésus. À la part de ses enseignements écris, elle est connue aussi pour sa vigoureuse spiritualité. En gardant la proportion, nous pouvons en apprendre : l’essentiel dans notre vie chrétienne est l’amitié avec celui qui, toujours vivant, marche avec nous. 
· « Venez à moi, vous tous qui peinez sous le poids du fardeau, et moi, je vous procurerai le repos » : Nous venons d’entendre une de phrases plus apaisantes de Jésus. Cette phrase nous rejoigne dans un présent marqué par la fatigue d’un confinement qui nous semble peu productif et par l’incertitude d’un lendemain où nous retournerons à la rue sachant que nous sommes faibles et que le danger peut échapper à nos yeux. Avec les drames de cette pandémie, Jésus s’adresse de nouveau à nous et nous y invite à garder le courage et la confiance. « Venez à moi » et « je vous procurerai le repos ». Profitons de cette période pour chercher Jésus et, en Lui, trouver la paix et l’espérance pour nous et pour nos frères. Un homme qui cherche Jésus a la créativité et le courage pour faire face aux détresses, en sachant qu’ainsi il contribue au salut du monde et à l’intégrité du genre humain. Catherine a dû connaitre la douleur causait pour la peste noire qui ravageait l’Europe ; mais face à cette réalité, elle a montré sa foi et sa charité en servant aux personnes touchées par la maladie et en offrant sa prière et sa pénitence. Elle pourrait nous inspirer aujourd’hui des actions concrètes pour bien cimenter notre foi en Jésus et apporter notre grain de sable pour encourager les autres.
Pour aller plus loin
… 
Ste Catherine de Sienne (+1380) - Fêté le 29 avril

Copatronne de l’Europe, Catherine de Sienne, benjamine d’une famille très nombreuse (24 frères et sœurs), entend très jeune l’appel à se consacrer à Dieu. A seize ans, elle devient tertiaire dominicaine, tout en vivant sa vie d’austérité et de prière au milieu de sa famille. Elle fait vœu de virginité, mais le petit groupe des amis qui l’écoutent et la soutiennent (les Caterini) l’appelle « maman ». Ascèse et oraison la font vivre en étroite union avec le Christ, tout en se préoccupant des réalités de la vie. Elle vient en aide aux pauvres et aux malades de Sienne, elle écrit aux grands de son temps. Son principal souci est l’unité de l’Église.

Sans complexe, elle écrit au pape, alors en Avignon, une lettre brûlante où elle le presse de revenir à Rome. Elle ira même le chercher. Lorsque la chrétienté occidentale sera divisée entre plusieurs papes, elle soutiendra Urbain VI et déploiera des trésors d’activité et de diplomatie pour rassembler l’Église autour de lui. Elle prend aussi partie dans les luttes où s’affrontent les villes italiennes. Elle, la recluse de Sienne, voyage inlassablement comme médiatrice dans le nord de l’Italie et le sud de la France.

Pourtant cette activité débordante n’est pas le tout de sainte Catherine. Ce n’est que la face apparente d’une intense vie mystique, avec des extases durant lesquelles ses disciples, émerveillés, copient les prières qui s’échappent de ses lèvres. Son « Dialogue », qui est aussi un des classiques de la langue italienne, retrace ces entretiens enflammés avec le Christ, qu’elle rejoignit à 33 ans dans la vision béatifique. Elle a été proclamée docteur de l’Église en 1970.

Oraison

Seigneur, tu as enflammé de ton amour sainte Catherine de Sienne en lui faisant contempler la passion de Jésus et en l'appelant à servir l'Église ; par son intercession, accorde à ton peuple d'être uni au mystère du Christ, pour exulter dans la découverte de sa gloire.
Amen.
� « https://eglise.catholique.fr/saint-du-jour/29/04/sainte-catherine-de-sienne/ »





